
       

TRIBUNE COLLECTIVE 

Soutenir l’innovation pour lutter contre les GAFAM… aussi sur le marché B2B 
L'ARCEP doit donner toutes ses chances à la transformation numérique des entreprises 

La crise sanitaire a révélé l’urgence de la transforma5on numérique pour les entreprises. La 
nécessité du recours au travail à distance et à la dématérialisa5on des usages mé5er est 
devenue en quelques jours non seulement une réalité mais aussi un moyen de survie pour la 
plupart d’entre elles. Si les opérateurs télécom ont fait la preuve pendant la période de 
confinement de la résilience de leurs réseaux, seules les entreprises connectées ont pu faire 
la preuve de la même agilité. 

Les signataires de ceAe tribune - AFUTT, CDRT, InfraNum - réclament à l’Arcep une régula5on 
de l’accès fibre op5que en faveur de l’innova5on, de la pluralité et d’une plus grande 
compé5vité des offres à des5na5on des entreprises.  

Bernard Dupré, président de l’AFUTT-Crestel : « L’enjeu n’est pas seulement de proposer des 
offres compé44ves : il s’agit avant tout de faire en sorte que le client soit lui-même 
compé44f, en choisissant l’offre de services et d’accès qui va accroître son agilité et sa 
produc4vité. »  

Pour numériser les entreprises, la généralisa5on de la fibre op5que sur tout le territoire est 
une condi5on nécessaire, mais non suffisante. La croissance des usages distants et 
l’omniprésence des services numériques, hébergés dans le Cloud, impose une adéqua5on 
permanente des accès télécoms et des services à superviser pour en garan5r la haute 
disponibilité, la sécurité ainsi qu’une bonne experience u5lisateurs. 

L’innova5on technologique à des5na5on des entreprises repose sur la disponibilité et la 
maîtrise - par l’ensemble des opérateurs - de chacune des briques technologiques qui 
cons5tuent ces offres et tout par5culièrement l’accès télécom. L’Autorité ne doit pas laisser 
le marché se ver5caliser et se contracter sur un nombre restreint d’acteurs propriétaires de 
l’infrastructure. L’écosystème des opérateurs alterna5fs ne craint pas la concurrence, il est 
même né de la concurrence dans les réseaux d’ini5a5ve publique grâce aux opérateurs de 
gros fournissant des offres neutres et ac5vées.  

Alors qu’un opérateur commercial d’envergure na5onale aura tendance à privilégier ses 
propres offres standardisées, les opérateurs alterna5fs se différencient par leur proximité 
géographique et une plus forte capacité à construire des offres « sur mesure » pour leurs 
clients. CeAe dynamique d’innova5on, basée sur la pluralité des offres doit être entendue et 
accompagnée par l’Arcep. Elle favorise le dynamisme économique de nos territoires, 
l’émergence d’acteurs na5onaux et le développement d’alterna5ves aux offres des GAFAM. 
Car aujourd’hui la tenta5on est forte pour les GAFAM de s’associer aux grands opérateurs, 
comme c’est le cas en Italie. Si ce modèle venait à s’installer, les opérateurs commerciaux 
deviendraient ainsi les distributeurs de ces géants du numérique, créant de fait une 
coopta5on qui aurait pour conséquence de freiner l’innova5on et la concurrence.  
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Comme l’a indiqué Sébas5en Soriano « mieux réguler les GAFA permeFra de libérer la 
capacité des autres acteurs à innover ». L’innova5on passe par une mul5tude d’éditeurs, 
parfois membres de la French Tech qui, à travers les offres des opérateurs alterna5fs, 
proposent des solu5ons souvent plus flexibles et mieux adaptées aux besoins des 
professionnels. Le marché ne doit pas être fermé à ces innovateurs car ce sont eux qui 
viendront concurrencer les GAFAM. Verrouiller le marché des éditeurs de logiciels ralen5t la 
transforma5on numérique des entreprises. 

Laurent Silvestri, président du CDRT : « Les enjeux sont de taille. Si l’Arcep n’accompagne pas 
l’ac4vité des opérateurs alterna4fs dans le prochain cycle de régula4on, en leur garan4ssant 
un accès simplifié à des offres de gros abordables sur le marché des télécoms d’entreprises, 
ce sont les GAFAM qui en profiteront ».  

Depuis des années, l’écosystème des opérateurs de services numériques se mobilisent pour 
bénéficier de manière équitable aux offres de gros sur le très haut débit. L’Arcep doit 
absolument s’assurer de la réplicabilité économique des offres en fibre op5que des 
opérateurs ver5calement intégrés par les opérateurs alterna5fs pour leur permeAre d’être 
compé55f. 

 
Infographie du CDRT 

Comme le reconnaît elle-même l’Autorité, le défi de la régula5on est de garan5r une 
concurrence qui permeAe aux professionnels de réaliser un choix op5mal parmi les 
différentes offres disponibles. Cet enjeu crucial a bien été compris par l’Assemblée na5onale 
et le Sénat, qui se sont saisis du sujet lors du dernier semestre de l’année 2019. CeAe prise 
de conscience généralisée doit se traduire dans l’accès concurren5el aux réseaux : deux 
acteurs ver5calement intégrés ne suffisent pas à animer le marché des télécoms 
d’entreprises.  
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La transforma5on numérique des entreprises nécessite un accompagnement sur mesure, et 
non pas des technologies télécom brutes. Il est nécessaire que les opérateurs de services 
numériques puissent maîtriser de bout en bout les accès très haut débit afin de pouvoir y 
intégrer leur panel de services à haute valeur ajoutée. Une telle régula5on du  marché de 
gros garan5ra des accès très haut débit et des ou5ls numériques performants, au juste prix, 
permeAant aux entreprises d’aller chercher de nouveaux relais de croissance et d’accroître 
leur compé55vité. 

É4enne Dugas, président d’InfraNum : « Le marché des télécoms d’entreprises aFend 
simplement que l’opportunité d’accèder aux réseaux très haut débit de manière équitable  
soient offerte à tous les animateurs de la concurrence ».  

A propos de l’AFUTT 
Depuis près de cinquante ans, l'AFUTT fédère et représente les u5lisateurs de produits et services de télécommunica5ons (communica5ons 
électroniques), défend leurs intérêts individuels et collec5fs, les conseille et les informe. Elle agit pour orienter le marché français des 
communica5ons numériques dans le sens souhaité par les u5lisateurs. 
Elle est par5culièrement impliquée dans le développement des réseaux d’accès aux services numériques en situa5on fixe et mobile, pour 
tous et sur tout le territoire, afin de permeAre la par5cipa5on de chacun à la vie sociale et économique.  
La qualité et la performance des réseaux, la transparence des informa5ons pré-contractuelles, la loyauté des contrats et des pra5ques 
commerciales, la diversité des offres, le juste prix, la sécurité des réseaux, sont des caractéris5ques essen5elles dans le domaine. L’AFUTT y 
porte une grande aAen5on et agit pour qu’elles soient mesurées et garan5es.  
Interlocuteur privilégié des autorités publiques françaises concernées par le numérique, l'AFUTT entre5ent également des rela5ons à 
l’interna5onal avec l’ETSI (Ins5tut de Normalisa5on Européen) et l’INTUG (user group dédié aux télécommunica5ons). 

A propos du CDRT 
Le CDRT est un club d’affaires, créé en 2012, qui a pour objec5f de réunir les acteurs de la convergence informa5que et télécoms, faciliter le 
networking et apporter un éclairage d’experts sur les sujets d’actualités. Il permet d'échanger et partager des expériences avec l'ensemble 
des acteurs de l'écosystème informa5que et télécoms, créer des synergies Business en toute bienveillance, an5ciper les évolu5ons du 
marché et des usages et par5ciper à la promo5on des Communica5ons Unifiées. Le CDRT compte 195 membres dirigeants, représentant les 
différents acteurs de l’écosystème des Communica5ons Unifiées, intégrateurs, opérateurs, éditeurs, équipemen5ers et ESN. 
L’ouverture du marché de gros sera bénéfique pour les entreprises : des accès très haut débit et des ou5ls numériques performants au juste 
prix leur permeAront d’aller chercher de nouveaux relais de croissance et d’accroître leur compé55vité. 

A propos d’InfraNum : www.infranum.fr 

Créée le 6 décembre 2012 pour accompagner le Plan France Très Haut Débit, la fédéra5on professionnelle InfraNum regroupe plus de 200 
entreprises représenta5ves de l’ensemble des mé5ers de la filière des Infrastructures du numérique (bureaux d’études, opérateurs, 
intégrateurs, équipemen5ers, fournisseurs de services, etc.). 
Partenaire industriel de tous les territoires connectés ou à connecter, elle sou5ent l’aménagement numérique et le développement des 
usages sur les territoires en misant sur une infrastructure neutre, ouverte et mutualisée. 
Interlocuteur privilégié du gouvernement, des principaux organes de décision français dédiés au numérique (Agence du numérique, ARCEP, 
Commission supérieure du numérique et des postes) et des collec5vités, elle favorise les partenariats entre acteurs publics et privés et avec 
l’ensemble des acteurs ins5tu5onnels et techniques.  
Parmi ses thèmes d’ac5ons prioritaires, au-delà du déploiement du THD : les smart territoires et la gouvernance de la donnée ; l’emploi et 
la promo5on des mé5ers du déploiement de la fibre ; la valorisa5on et la promo5on à l’étranger du modèle des réseaux à la française.  
En tant que membre d’Objec5f Fibre, collec5f dont le but est d’éditer des guides pra5ques et d’améliorer la forma5on aux mé5ers du THD, 
InfraNum est en charge de la mise en place de la communica5on liée à l’EDEC signé avec l’Etat au sujet de l’emploi et la forma5on dans la 
filière de la fibre op5que. 
InfraNum a oeuvré collec5vement, aux côtés des fédéra5ons AFNUM, FFT et Sycabel, pour la créa5on d’un Comité Stratégique de Filière 
« Infrastructures du numérique », signé le 18 décembre 2019 par le gouvernement. 
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